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JUTTA JOHANNA WEISS
Est née à Vienne en 1969, elle joue dès l'âge de 17 ans dans une
mise en scène d'OTOMAR KREJCA au Theater an der Josefstadt à
Vienne. Cette expérience la mènera plus tard à un parcours tri-
lingue.
À partir de 1989 elle étudie à New-York — en anglais — avec
Sanford MEISNER et Robert LEWIS. Elle continue son apprentissage
en français avec Andrei SERBAN à Avignon 1994 et Anatoli VASS1-

LIEV à Moscou en 1995.
Elle joue entre autres dans les pièces de GIRAUDOUX, IBSEN,
LORCA, des auteurs contemporains américains et autrichiens. Elle
apprend la Langue des Signes pour une mise en scène de Howie
SEAGO (acteur/metteur en scène américain, sourd-muet, qui a tra-
vaillé avec Peter SELLERS, Robert WILSON et Emmanuelle LABORIT).
MARION DE LORME de Victor HUGO, dans la mise en scène d'Éric
VIGNER en 1998 fut son premier travail dans le théâtre français.
Elle a poursuivi son travail avec Éric VIGNER dans RHINOCÉROS en
2000 et est artiste associée au CDDB-Théâtre de Lorient.

JEAN-DAMIEN BARBIN
Est né à Nantes en 1964, il entre au conservatoire de Nantes,
puis à l'ENSATT, et au Conservatoire National Supérieur d'Art
Dramatique de Paris (classes de Michel Bouquet, Denise Bonal et
Daniel Mesguich). Depuis il n'a cessé de jouer au théâtre dans
des oeuvres classiques (SHAKESPEARE, RACINE, MARIVAUX, HUGO,
FLAUBERT, DOSTOÏEVSKI, SHAW, CLAUDEL, SVEVO, IONESCO...) Autant que
dans des créations contemporaines (DJUNA BARNES, EDWARD BOND,
HÉLÈNE CIXOUS, OLIVIER PY, NATHALIE SARRAUTE, BERNARD CHARTREUX,
JON FOSSE, LARS NOREN...) Sa carrière est rythmée par des collabo-
rations approfondies avec quelques metteurs en scène: JACQUES
MAUCLAIR, MICHEL BOUQUET, DANIEL MESGUICH, PHILIPPE NOËL, XAVIER
MAUREL, ALAIN MILIANTI, OLIVIER PY, JACQUES LASSALE, ÉRIC VIGNER...
Il a également tourné pour la télévision et le cinéma (notamment,
avec JEAN-PAUL RAPPENEAU, et FRANCIS GIROD).
Il a mis en scène «Notre Besoin de consolation est impossible à
rassasier» de STIG DAGERMAN, la saison dernière au CDDB.

> ÉRIC VIGNER est né en 1960. Il a suivi des études théâtrales au
Conservatoire de Rennes, à l'ENSATT et au Conservatoire National
Supérieur d'Art Dramatique de Paris. Il crée LA COMPAGNIE SUZANNE
M-ERIC VIGNER en 1990. En 1994 il est lauréat de la Villa Médicis
Hors les murs. Il dirige le CDDB depuis août 1995. Il a mis en
scène des textes de DUBILLARD, DURAS, HARMS, AUDUREAU, MOTTON,
RACINE, CORNEILLE, REBOTIER, HUGO, MOLIÈRE ET IONESCO. Il a éga-
lement signé la mise en scène de l'opéra LA DIDONE de CAVALLI
sous la direction musicale de CHRISTOPHE ROUSSET. Cet opéra sera
repris en janvier 2002 à Montpellier.



C'est la première fois que John Marcher vient à Weatherend. Il y

rencontre Catherine Bertram. Le temps les avait séparés mais

aujourd'hui tout les rapproche : le souvenir d'un voyage en

Italie, une ancienne confidence, l'esprit des lieux et surtout la

certitude d'être si différents des autres et si semblables l'un à

l'autre. En dépit du hasard miraculeux de cette nouvelle ren-

contre, ceci n'est pas un conte de fées ou plutôt, quand la pièce

commence, le conte de fées appartient déjà au passé, à cette

Italie du souvenir où tout aurait dû commencer.

John Marcher retrouve une femme qu'il a croisée autrefois, qu'il

a laissée passer mais à qui il a confié le secret de sa vie.

Quand il la retrouve, cette seule confidence la lui rend chère,

il l'entraîne au nom de ce secret et de cette confidence, malgré

lui sinon malgré elle, dans l'attente dérisoire d'un événement

qui n'arrivera jamais. Par amour pour lui, Catherine Bertram

accepte ce pacte par lequel elle consent à attendre avec lui

l'événement terrible qui doit donner un sens à sa vie. Les années

passent et elle le regarde regarder, elle le regarde se regarder

inlassablement. John Marcher cherche à l'extérieur, dans son des-

tin à venir, dans un futur incertain, cette menace de déchéance,

ce monstrueux anéantissement auquel il se dit promis, cette force

maléfique dont il se croit la victime, en un mot cette «Bête dans

la jungle» qui est tapie en lui-même.

Corseté, on attend la Bête et comme elle ne vient pas, on croit

l'avoir domptée, tandis qu'elle s'en donne à coeur joie dans

cette jungle qu'on lui a réservée et sait, comme celle de

l'Apocalypse, que son heure est certaine.

"Son visage se décolora comme si elle devenait de marbre ; elle
continua encore sa marche jusqu'au portique du temple, mais
arrivée là, elle s'assit entre les colonnes, sur une marche où elle
posa lentement la tête. Maintenant, les lapilli tombaient telle-
ment nombreux qu'ils se rassemblaient en un rideau complète-
ment opaque. En se hâtant vers elle, il trouva cependant le che-
min de l'endroit où elle avait disparu à ses regards et elle était
couchée là, sur la large marche, abritée par la saillie du toit.
Elle semblait dormir, étendue, mais ne respirait plus ; les
vapeurs de soufre l'avaient évidemment étouffée ".

JENSEN Wilhelm. Gradi va, op. cit.. p I 8.



> HENRY JAMES est né à New York en 1843. En 1875 il s'installe à
Paris où il rencontre TOURGUENIEV et FLAUBERT, puis en 1876 il
choisit de vivre en Angleterre. En 1915 désespéré par l'indifférence
de son pays qui n'est pas encore entré en guerre pour sauver la
vieille Europe, il renonce à la citoyenneté américaine et meurt
en 1916 citoyen britannique.
Moins connu de son vivant que son frère aîné le philosophe
WILLIAM JAMES, HENRY JAMES n'accède à la notoriété qu'après sa
mort. Depuis on ne cesse de découvrir une oeuvre immense qui
comprend romans, nouvelles, pièces de théâtre, essais, récits
de voyages, correspondances et autobiographies. (LA COUPE D'OR,
LES AMBASSADEURS, LES AILES DE LA COLOMBE, LA BÊTE DANS LA
JUNGLE, L'IMAGE DANS LE TAPIS, LES PAPIERS D'ASPERN etc...)

Écrire ce n'est pas raconter des
histoires. C'est le contraire de
raconter des histoires. C'est
tout à la fois. C'est raconter
une histoire et l'absence de
cette histoire. C'est raconter
une histoire qui en passe par
son absence».

> MARGUERITE DURAS est née en 1914 en Indochine ou elle passe son
enfance. Venue en France à 18 ans, elle y étudie le droit puis se
consacre à l'écriture : romans, théâtre, scénarios de films, articles.
Elle inaugure une nouvelle forme d'écriture, très personnelle,
qui, par le jeu des combinaisons narratives et l'importance
accordée à la parole, rend compte de la complexité des voix et
des points de vues.
Ce qu'elle entend partager avec ses lecteurs, c'est le mouvement
d'une oeuvre toujours à venir, qui se défait à mesure qu'elle
s'invente, l'exécution d'un livre voué à son propre effacement, à
la fois l'origine et la faillite du geste de la création. La
mort, le désir, l'enfance, la perte, la mémoire sont convoqués
inlassablement par la dynamique de l'écriture. Proche en bien des
points de l'univers d'HENRY JAMES, MARGUERITE DURAS s'est inté-
ressée à deux de ses textes : en 1961, avec ROBERT ANTELME, elle
traduit et remanie la pièce anglaise THE ASPERN PAPERS que le
metteur en scène anglais MICKAEL REDGRAVE a tiré de la nouvelle
du même nom. En 1962 elle compose la version française de l'adap-
tation théâtrale, par JAMES LORD de THE BEAST IN THE JUNGLE. En
1981 elle propose des modifications plus radicales. Ce dernier
état du texte est publié dans le tome III du théâtre de MARGUERITE
DURAS éditions Gallimard.

DURAS Marguerite, La Vie matérielle, P.O.L, 1987, pp. 30-32
> JAMES LORD est né le 27 novembre 1922 à Inglewood dans le New
Jersey (USA). Il entre dans l'armée en 1942 et travaille pour les
services de renseignements militaires jusqu'en 1945. Il revient
en France en 1947, vit un an à Quimper et s'installe à Paris. Il
voyage dans toute l'Europe et en Afrique du Nord. Il a consacré
sa vie entière à écrire. Il a connu beaucoup d'artistes. JAMES
LORD est considéré comme l'un des plus perspicaces chroniqueurs
d'art moderne. Il a rencontré PICASSO, DORA MAAR, GIACOMETTI,
FRANCIS BACON, GERTRUDE STEIN, JEAN COCTEAU, REBECCA WEST, MARIE
LAURE DE NOAILLES, JACQUES LACAN. Il s'est fait connaître avec la
publication de sa monumentale biographie D'ALBERTO GIACOMETTI
suivi de celle de PICASSO et DORA MAAR
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